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forêts, et les bois sacrés, et lorsque la

satiété plutAt que l'ennui de la vie les prend

,

jojeux et le front ceint de guirlandes , ils

8e précipitent d'un rocher consacré à cet

usage, et se donnent à la mer; cette mort

est chez eux la plus désirable. »

Les modernes n'ont pas été en reste en

fait d'exagération de plusieurs circonstances

relatives h ces monts. Isbrand Ides , qui

les traversa dans son ambassade en Chine,

assure qu'ils ont cinq mille brasses ou toises

de hauteur; d'autres, qu'ils sont couverts

d'une neige éternelle. Ce dernier fait peut

être vrai dans les parties les plus nord ;

mais dans les passages ordinaires des voya-

geurs , ils sont dégagés de toute neige

pendant trois ou quatre mois de l'année.

Sa hauteur, Les hauteurs d'une partie de cette chaîne

ont été mesurées par l'abbé d'Auteroche,

qui , avec plusieurs protestations de son

exactitude, dit que la hauteur de la mon-
tagne Kjria près de SoliUamshaia , lat. 60

,

n'excède pas 471 toises au-dessus du niveau

de la mer, ou 286 au-dessus du sol qui

lui sert de base (i). Mais suivant Gmelin,
la montagne Pauda est beaucoup plus

haute , et de 762 toises au-dessus de la

(1) Voyage de la Sibérie , i
j , 6o5.


